
au camp
S’installer 

Le plan du coin de patrouille, les constructions, les outils, cela se prépare… 
avec toute la patrouille. Soyons particulièrement attentifs à toutes celles ou 
tous ceux pour qui ce sera le premier camp. Ils ne peuvent pas tout deviner, 
ils ont le droit d’apprendre ! Cette phase de préparation, c’est le moment du 
rêve, de l’audace… et du plan !

1. L’implication de tous : partage des 
compétences 

•	Chacun a son rôle à jouer, chacun a le 
droit de se sentir utile, de voir qu’il ap-
porte quelque chose à l’édifice commun.

•	Les tâches sont donc équitablement ré-
parties : le dernier arrivé n’est pas for-
cément le préposé au ramassage des 
copeaux ! Quand on travaille, il y a des 
opérations plus gaies que d’autres : on 
partage ! Idem pour les actions plus en-
nuyeuses : on les attaque ensemble, c’est 
plus vite fait !

•	Les aînés partagent leur expérience et 
transmettent leur savoir-faire : c’est vrai-
ment ici qu’on touche au cœur de notre 
loi scoute, de notre manière de vivre 
ensemble. Pourquoi pas deux ou trois 
rendez-vous techniques en juin ou juste 
avant le camp ? Apprendre les nœuds, 
s’entraîner à réaliser des brêlages, s’exer-
cer au maniement de la hache.

•	Lors du camp, on peut travailler en bi-
nôme ou en trio, avec des plus expéri-
mentés et des plus jeunes.

Avant le ca
mp

2. Le plaisir et la nouveauté

•	Pour éviter la routine, la patrouille 
imagine chaque année une nouvelle 
construction : un portique sur un thème, 
un vaisselier, une table enterrée…

•	Il faut  imaginer et adapter les construc-
tions en fonction de l’endroit de camp : 
roue à aubes sur le ruisseau, pilotis dans 
un terrain en pente, etc.

•	Les constructions, ce sont des heures 
« utiles » où l’amusement est aussi de la 
partie. Il faut se ménager des moments de 
pause, pour une photo, un jeu de ballon, 
un tournoi de blagues…
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3. L’étape du plan et des mesures

L’idée de faire un dessin ne te plaît peut-être 
pas beaucoup. Pourtant sans dessin, sans 
mesures, tu risques de cuire ta nourriture sur 
ton lit et de dormir sous la table, tellement 
les constructions sont mal organisées. Sur 
nos PC, on trouve des programmes ou des 
fonctions très utiles !

Faire un plan présente trois utilités ma-
jeures :

•	Gagner du temps au camp puisqu’il te 
suffira de lire ce qui se résume finalement 
à un mode d’emploi.

•	Se rappeler au camp ce qui a été décidé 
et projeté plusieurs mois avant.

•	Chacun est ainsi au courant de ce qui est 
à réaliser. C’est plus motivant et tout le 
monde peut mettre la main à la pâte.

•	Prévoir le matériel nécessaire (outils, 
bois...).

Sur ton plan figureront :

•	les mesures

•	la disposition de chaque construction

•	les indications de matériaux

•	la représentation schématique des 
constructions

Dimensions	 :	 mesurer	 des	 objets		
domestiques	!

Pour un bon dimensionnement des 
constructions, sers-toi des objets de ré-
férence de ton quotidien. Mesure par 
exemple, la hauteur d’une table et d’une 
cuisinière, la largeur d’un banc et d’un 
lit, les dimensions d’un WC. On construit 
souvent trop grand et trop haut. 

Le gros piège : les tables à feux trop 
hautes. La première traverse de sou-
tien de la structure doit être mise à 35-
40 cm du sol ; cela semble bas mais avec 
l’épaisseur des traverses suivantes, du 
mélange de boue et de pierre puis de la 
barre de support de la grille, tu arriveras 
vite à 80 cm.

Pour trouver d’autres idées que celles 
proposées dans ces fiches, une prome-
nade sur le net via google « woodcraft 
+ scout » (ou scouting, pour accéder à 
des sites en anglais !).


